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Les élèves élus médiateurs pour venir en aide à leurs camarades.

Putanges-Pont-Écrepin.  Le projet  de médiation a été présenté aux élèves au mois de mars

dernier.

Ce projet nommé « horizon »  est  amené par le rectorat  et  porté dans le collège par Mme

Valentin-Faignot chargée de mission décrochage. Elle a initié une bonne partie de l'équipe qui, à

son tour, a formé les élèves. Caroline Lutters coordonne à présent le dispositif et veille à sa

bonne marche.

« Cette mise en oeuvre s'est effectuée pour satisfaire à la nécessité de l'établissement, en

adéquation  avec  les  besoins  du  collège  »  déclare  Gladys  Louarn,  principale  de

l'établissement. « Toute structure a besoin de ce genre de dispositif pour aller mieux et

bien  vivre  ensemble,  la  décision  a  été  prise  en concertation  avec les  enseignants  et

toutes personnes encadrant les élèves et intéressés par le projet car cela demande un

investissement important de leur part ».

Le projet a été présenté aux élèves et ce sont 23 médiateurs qui ont été élus sur des critères de

sélections pour les classes de 6e, 5e et 4e afin de réunir et aider des camarades en situation

conflictuelle et chercher une solution durable.

Mathieu  Gueho  a  rapporté  le  processus  dans  la  médiation.  «  C'est  quelque  chose  de

construit, on ne peut pas se poser entre 2 personnes en conflit sans être formé et prêt.

Cela m'a apporté de prendre le temps d'écouter et de réfléchir à faire parler les deux

parties en désaccord et d'aider à faire mûrir une solution qui aille aux deux personnes en

conflit ».

Lily-Joséphine Gouverneur de continuer en rappelant : « plusieurs étapes sont à respecter.

On ne fait pas un seul bloc on va faire en 4 parties en prenant appui sur la représentation

du bonhomme de la médiationla tête représente les faits qui vont être expliqués, le coeur,

ce sont les sentiments ce que chacun ressent,  le ventre,  les besoins et ensuite les 2

jambes pour la solution car il faut que cela aille aux deux parties sinon la situation reste

bancale et ne se résout pas ».




